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POLITIQUE ET FINANCIER 

Un magistral exposé du premier ministre â la G. A. N. 

l€l politique extérieure de ta Turquie 
a pour unique but 

le principe de la sécurité 
La ministre de la Défense Nationale donne des explications 

~ sur la catastropha du "Refah'' 
. A.. N ' t • • h" l 1. · te d • s es reun1e ier sous a 

ou 
1Les 
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G11lata, 

Directeur-Propriétaire: G. PRI 
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hostilités germano-soviétiques 

La retraite 
générale --·-Berne, 4-A .A.· Stefani- Un télé· 

gramme à l'•Exchange" J• Mosco•, 
annonce que l'état·major soviétiq•• 
ordonna la retraite générale sar le 
front tout entier. 

Cemme sur les routes de France 
en Mai 1940 ... ' e M. ~efet Canitez. 

,, ~'-te~Plications d9 M. Arikan 
1 '·I '- fie Passe~ ~ la discussioo des 
i\~l '~et~rant. a l erdre. du jour, le 
ofl i. 1 le ~ Defense nationale expliqua 

~anda les raisons par téléphone. Il faut constitue notre unique hot a donné de 
repondre que cela était du au fait que le bons résultats provenant de la staltilité 
navire faisait eau et qu'il avait fallu oensciente de notre politique, entière· 
combler certaines lacunes constatées en ment fidèle et liée à nos engagements. 
cours de route. Or, pour les raisons qui · A 1 t"t d b · lt t · t 

Berlin, 4·A.A.- Les Bolch~viqan 
fuient sur tleux, partiellement ••r 
trois et même quatre rangées, le 10'116 
des routes qai conduisent vers r Est. 
A a cours àe cette f aile, ils sent ex· 
posés aax •ttaqaes effectuées •11 

ro'!e·mottes Jlar l'aviation •llemande 
el sabissent de très lourdes l'ertes.Par 
~uite tle ces attaques ininterrompaes 
d1uforces allemandes, les routes de re­
traite des BolchéoistH ont été com• 
piètement obstruées, le 3 jailld, dau 
la zone de Bialostok-Miruk. Les routes 
sont pleines de débris d• camions 
détruits qai les incombrent et rendent 
très Jif/icile la retra.ite ao•iétiqu•. 

t · t · · · b 1 • ..J • l a e e e ces :>os re1u a s v1 t-n 
on e e exposee~ et· aat, e navire aeva1t I' • 1 · · t d 1 t • t 1 se trou l 25 E t O d ec a1rc1ssemen es re a tens eo re a 

~·~er . ef•h qui se rendai t le 23 
~~ .~e 11

0 à Alexandrie coula par 

do étv.erd e . en .'lYf' e. d' r re ·i8 Turquie et l'Allemagne et h rénovation 

l
•rn:ur el obnne au cLapitame appadrei · effective de l'amitié turco·allemande. 

~lj 11 '.ic~losion. 
~~ .. 1111 on l' . . . ,. , le appris ensuite, a dit 

) ,111~ d Vapeur Re/ah qui avait 
'~ 3o t Menin le lundi 23 juin 
1 ,~_ l,' •vc~ des !oldats e-t des offi~ 
~''le "1tr1ne et des aspirant! offi· 
\ 4' le Urs, à destination de l'Egypte, 

'-elllême jour, à 22 h. 30, à la 
V~ · 'Jeplosion. J'ai le regret d~ 
~t d' -Yotre Auemblée avec la 

' ~ e c amp!. e vapeur a enc 
quitté le 23 juin, à 17 h. 30. 

La première no11velle du càésastre fut 
apportéf! par une embarca tion du Rt!fah 
qui aborda à la côte le 25 juin au ma· 
tin, avec 28 survivants tlu navire. 

Après avoir fourni certaines explica· 
lions complémentaires, le ministre a 
terminé e:i ce1 termes : 

Camarades, 
'-\ ~ '>ule-ur. 
~ ~ ~~lllent s'est déroulé c~ dou• Nous sommes en train de ment!r 
qliti. dllernent : des r•cherche~ par les voies les plu~ 
•, 4~t ~Prendre livraison des navi- opportunes et les plus étendues, en vae 
t,.:"tlet lé achevés pour notre comp· d'établir si le navire a été victime 

'- ,r• q
1
/rre et de permettre à nos , 

l,,t'dt' doivent suivre des cours dune mine oa s'il a été coulé par 

1 
~.lla~t en Egypte, la commission une torpille lancée par une main aile 

, ~"IGh Ma~itines .avait désigné le et traitr•ue. Nous aitachons à la 
i tt e t qui a quitté Istanbul le question toute l'importance en vue 

~:~t .. ~/trr.ivé le 21 à Mersin. Le de t.rouver la clé de cette ënigme. 
11't11t ,!vaient en ce port ceux Divers autres orateurs prirent ensuite 

~ll:t ~laitem~arque.r à bord du ~a· 1~ pare le et posèr~nt différent' s ques· 
,.. , neeusa1re que le navire t li 1 · · d ~ 25 •ns perte de temps pour ar· ions auxque es e m1autre répon il. 

~:li e E L'Assemblée, après avoir discuté les 
· •tt 

0 
• gypte. 411ueslions à son ordre du 1·oar et décidé 

'-•tre lva1t doue été fixé au 22. d' 

1-·~t..·,tayant été informé que le .en~rer. en. va.cance~ à parti~ •'aujour· 
t f-: Pas f . r . d hui, mtt fin a la seance apre!I avoir en· 

ltre le l p~r 1 c.e iour· a mdats tendu le magistral exposé du premier mi· 
e11aemam, ou en e• nistre. 

la position de la Turquie en face des 
nouveaux développements 

de la situation internationale 
·----- ' 

qoi f'ntourent de toute part notre Tur· 
quie. 

Les opératie'ls dei Bnlkans et le~ 
événementr de l'lraic qoi les suivirent 
les évenements de Syrie t"t enfin 1: 
guerre gumano·rnsse qui opj)r>Se, dan~ 
de! assa\lts impitoyables, l•s deux plu 
gigantesque~ armées du mond•, sont d e 
ces derniers mois, les evénemenh 'q;1i 
seront évoquée pendant des siècles. 

En présence de ces immenses dévelop· 
pements, si je vous citais notamment 
pour vous démontrer la stabilité et l'u· 
nité d'objectif de la politique tnrq •Je, 
l'exposé que je vous ai fait en 11nv1er 
écoulé il app11raitra clairement qu'il n'y 
a rieo à y ajouter ou à en retranch•r 
pour sa conformité aux exigences ac· 
tue lies. 

Oui, mes,ie11rs, je m'adresse à vous 
aujourd'h"li en repétant les parole! que 
je vous ai dites il y a six: mois : 

La sagesse de la ligne de conduite 
q Je vous avez edo;>tée pour le anlat de 
la nation et du payJ, s'est trouvé coa­
firmée derechef par ces développements, 
et te principe de la sécurité qui 

L'amitié turco-allemande 
Le traité turco·allemanè récemm,nt 

appronvé par votre haute A!4sembiée est 
en vigu~ur depuis le jour de sa signature et 
il est appliqué par les ct~ux partics doM 
l'l'sprit qui a présidé à sa conclusion.Le 
mini,tre des affaires étrangère\ vous a 
exposé le 25 juin 1941, le ltut et la 
vraie sirnification de ce traité. 

J'éviterai d~ répéter ici cd mêrne~ 
moh. Mais je tiens à relever to\lt parti· 
culièr~ment que ce traité n'e!'t par un de 
ce5 actes àedioés à sadsfaire artificiel­
lement les besoins urgents d'un Etat, 
mais qu'il constitue uo des documents 
esst:ntiels con1portant l'expression et la 
fixation d'une situation normale et du· 
rab le. 

La bonne volonté ap?orlée pendant 
les négociations et l'atmosphère sereine 
qui l'a entouré et que rien n'a ebscurci 
ne fût•ce qu 0 un instant, sont les preuves 
puissantes de mes paroles. 

Honorable:> messieurs, 
En présence des derniers développe · 

ments de la guerre, votre gouvernement 
n'a pas manqué de déployer ses activités, 
en marchant avec uoe vigilance constan· 
te sur les lignes essentielles de la po· 
litique approuvée par votre haute Assem· 
blee. 

L'avenir des pays voisins 
En souhaitant ardr.mment que l'orga· 

nisation future dans l«!s pays balkaniques 
qui, depuis des siècles, ont Ycrsé leur sang 
pour l'indépendance, soit une organisatio:l 
basée sur l'indépendance, je tiens à nota 
q11e nous sommes en possession des in· 
dications de nature à répondre à nos 
souhaits. 

Les troupes Rouges encerclées 
à Minsk 

Berlin, 4·A.A.- Suivant ce ttae 
l'on communique de searce autorisé•, 
les troupes sooiétiqaes encerclées 
dans la région de Minsk ne se sont 
liflrées, le 2 juillet qu'8 de faihla 
tentatives de percée. Dès que 1 .. 
ferces sooiétiques quittent l'abri dn 
for•ts, elles sont l'objet tl'attaq ... 
continues de la p•rt dei ••ions •ll•­
mamls. Le 3 juillet, les iolchéoiq••• 
n'ont manifesté a•cune oelleité of­
fensive. Dans an seul secteur ane 
tentative Je sortie a ea liea et 
20.080 Jlrisonniers ont été capturés. 

On s'attend, à Londre~, à la 
chute de Moscou 

Londres, S·A.A.- Aux derniir• 
nouvelles qui arrivent tle Stockhol• 
et de Berne, il semble que, dans le 
Nord, les troupes des Sooiets ne sont 
plus en état d'arrê!er la marche tla 
grorrpes de tanks allemands. 

Il est probable que les tanks 
atteindront btentot 1'V1oscou. 

Lors des évén~menls de l'Jrak , no, 
démarches en vue de régler sans eff u· 
sion de sang le conflit rnrgi entre la na· 
t il)n irakienne ami l'Angleterre, notre 
allié~ ,.t la sienne , n'en t pa' été mnl· 
h"ureugem"nt. fruc tueuse~. et les événe· L'Ukraine est en feu 
ments ont pri~ la dévelop:>einent qu· 1 • 
vous connaissez. La modéra!ion el la Londr•i, S. 11A.A. - Le D.N.B. dit 
sagesse dont notre alliée l'Angleterre a qu'en Ukraine les troupes des So­
fait preuve en confirmant, malgré cette viets se retfrent de toutes leurs posi­
~ituation, l'indépendance de l'Irak, mé· lions. On voit à l'horizon d'immensa 
rilent tous éloges, aussi bien pour elle . d. t · · l 

l t
• • k" cncen ies e on a, ainsi, a preuoe 

que pour a na 1oa ira teone. . 

D 1 · • · t d 5 · 1 • 1 qae, selen l'ordre de Stalme, les ar-
an~ es eveneœen s e yne, e ro e • • . 

de la Turquie est, ainsi que vou~ poa· rnées rouges brulent et detruuenl 
v,.z le co11cevoir, trè5 déli cat. L-. posi- tout sur les territoires qu'eller abat1-
tion g~ogra;>hique de la .Syrie, aon im- donnent. 
portan;:e da pe>int de vue de notre séca· 
rite et enfm les rôlatioos réciproqnes Des troupes russes se rendent 
;ioe chacun des deux: Etats qui y combat· 
tent entretient avec nous sufft.1ent, je le 
p~ose à m,ntrer ju§qn'à quel p".>int ce 
rô!e est délicat. 

QJel qn~ soit l'i sac de ces év ·ne• 
ment, l'importance que la Syrie a pour 

(Voir la suite '!n 4iè1De page} 

Londr~s, 5-A.A.- Le commmiqué 
allemaad annonce que devs11t Dvinsk, 
2.).0JO solJats rosses encerclés o:it mis 
b11s les armes et se sont 
com:nandant allemand. 



Samedi 5 Juillet '941 

ia rRESSf TURQUE' r c~ LA VIE 
LE VILAYET 

Les cembustibles chers 

LOCALE 
"""'. 

tées. Le Dr Saydam a expliqué en ter· 
.~~,:"' •. "", mts très loyaux, très neh et très logi· Les gens prudent!! n'attendent pas les 
,_._., ..._,. - ques, la façon dent la conclusion de premif'rs froids pour faire provision de 
'"!:.": .. ~~ combustiblts ; ils font leur!! achats dès 

-=-=-==-:....-=-~:.._.:..._-_ _ Lotr~ pacte avec l' Allemaroe a été ac· . ·11 t \1 · . 
cueillie par l' Angletrrre' Il est hors de dl u1 te ;l ! , a1~tmde~!ld1e.~rs les spéculateurs 

le discours du chef 
du gouverne me nt et la 

politique turque ~ 
Commentant l'exposé qui a 

été fait hier i la G.A.N. par le 
chef da gouoernement, M. ~ Asim 
Us observe 11otomment; 

d t d · 1 t' 1 on ' s Bfl e e1ouer par cette pre·. 
ou e que ces ec ara ions ca meront t • I 

et con"aincront ceux qui se livraient à la.u 10~ es d~nor~vre!I rapa~u ne se 
des commérages ou à de faussu inter·! au~en pas erou er pour s1 peu. Et 
p1étations au sujet de l'accord d' An· 1 (!Uo~q.ue no.us soyons encore au début 
kara. Bref, le èiscours de l'honorable de 1u11let, ils sont .parvenus! en. vendant 
présidrnt du Conseil a exposé la situa-1 leurt ~tocks de main c!n matn, ~ hausse~ 
tion actuelle de la Turquie et sa politi· ! les. prix dan~ une mernre stnuble et a 
que à tous les poinh de vuf', aux amis 1 c~eerl, ce CIJt ua t".sf! . plllus grave, une crise 

• . ••SO umrn ar 1 1c1e e. 
et aux ennemis, et en toute clarte. Et A 1 f d 
nous pouvons être certain• que ce fait k"a •;eur . e ces mari?euvr,rs,. le 
Stra accueilli avec satidaction dans lu < Ct' I " 

5
:

0
ltOtS St" •end adu~ou.r1d .hm en 

L T q l'e •st d• •nue un.. 1·te de ·1· l·t· d 1 gros, à .., pstr. et au eta1 a 520 a ur o " .. v., "" mt 1eux po 1 1ques e tous es pays. t Il t d ~ 1 h L 
paix, au milieu de la mer de flamme1 ps r. en es e meme pour e c ar1ton. 
qui l'entoure. Mais il est uo point qu'il - - Le gressistes se sont mis à ne le céder 
faat noter. C'est que la politique de ~".:-~ VATAN 1=--==11 aux détaillants 4'u'à 7,5 pislr. 
paix suivie par la Turquie au milieu de. , .7.~ ·zy41.,;;=:::= A ce propos, de norriln~usts pllintes 
belligérants ne s'inspire pas du aouc11 ~ - .. !d I ont été adressées à la Municipalité et 
d'éviter la iuerre à tout prix ; elle pro- Il m6ttent 1 • aux au_tr~s départt>ments intéressés. La 
vient de ce que les intérêts des belli· $ eur es pOlr 'Comm1~s1en pour le Centrôle des Prix 
férants s'accordent avec la paix de la ...a 1 t d N I ,, 1 s'est u!~ie d~ la question • -:u cours d~ 
Turquie. uanS e SGr 8 apo eon , sa dern1ere seance tt a tleeidé que les 

Tandis que le pacte d'amitié M Ah t E · v I Il prix maxima de l'année dernière se· . me min sa man ana· t 1· · · 
tuco·alltmand était préparé notre alliée l b. . l ron ap,. 1que1 cette année egalement. 
l' Anrleterre a toujours été informée de yse 0 1ectit1e ment es e~poirs L . . 
toutes les phases de la situation et son des dirigeants soviétiques Je voir' e ltrlX ales haricots 
approbation a été obtenue. Ceci veut se renouveler au cours de la Un prix maximum a été fixé sur les 
dire que }'oeuvre de paix d'aujourd'hui campagne acturlle le désadre 1 ha:icots. La Com~ission compétente a 
n'est pas en opposition avec la p•litique d la G d A · d 1u j pris pour ba!e le prix tie 17 pstr. fixé par le 

A 
e ran e rmee e nopo- · · t · J C 1 h 

d'entente de ao1 alliés les nglais. 1• mmu ere •U emmerct'! pour es aricots 

- ~--=-
eon. d~ la. caté~ar.ie dite < çali • ; elle y a 

L'affirmatien suivant lattuelle l'his- a1eute lea fra11 de transport du lieu de 
toire est un perpétuel renouvellt>ment production ju!qu'en notre ville et a eb· 
est vraie en ce sens que les mêmes tenu ainsi le prix de 21 pstr. pour la 
causes déterminent teujours les mêmes vente au détail. 

~DAM - ------u 'ï' l 
':~ •Sabah Pos lost .. Z:~".!. _J 

la politique loyale du 
gouvernement Refik 

Saydam est en marche 

effets. Mais si l'une des cau1es vient de Les autres catégeriea de haricots 
manquer, il ne suffit pas que le théâtre seront vendues à des prix inférieurs. 
des événemtnls soit le même pour que 
les réaultats apparaissent aussi iden· Le stock de fromage 
tiques. 11 a été établi que le stock de froma · 

Sur le s'Ojet, M. Abidin DafJer 
observe notamment : -Il y a une reuemblnnce euentiell~ ge existant en notre ville suffit aux besoins 

entre les campagnes de Napoléon et de M. de la consommation pour six mois. 
Hitler. Dans les deux ca', la cause d~ler· ~~~!!!':'~ll!'m.'!!!~!'!!!!!!!!'!-!•'"'!=-!:~~-~!1'!-!"!-~~~"'!!!!~!!!!!'!!!!!!!'!lll!!!!!o"!!!!~~ 

If Le gou•ernement Refik Sayliaaa a tou­
iours témoigné de la même virilance en 
ce qui concerne la sauvegarde du foyer 
turc et de son indépentlance. !t il o'y 
a pas de doute qu'il contiauera à l'eb· 
aerver à l'avenir. S'il y en a qui nour· 
ri11ent des convoitises sur notre terri· 
toire, ils trouveront dressée contre eux la 
nation turque tout entière, résolue, -
ils peuvent en être 1ûn- à se battre 
i111qu'au bout. 

minanle e:!lt la même : le blecu!'. anglais. t 
Tout comme Napoléon Ier, M. Hitler La "orne' d1·e aux ce,..., 
aspire à faire de l'Europe, un seol bloc, ~ 1 ' 
en vue de rendre le ltlocus britannique 
inopérant, à admettre la Russie au sein actes d i·ve rs 
de ce bloc et à menacer les Indes. 

" ,..ipf 

Les déclarations de llOlre président du 
Con1eil démontrent que notre gouver­
aement poursuivra sa politique franche 
él loyale tendant à épargner à notre pays 
la catutrophe de la guerre. Dans cette 
raerre df' surprises, il n'est a-uère possi· 
ble de prévoir ce que nous réserve de· 
111ain. Mais quoi que cela puisse être, 
l'biatoire enregistrera avec appréciation 
la politique noble, courareuse et pacifi­
que da cabinet Saydam. 

La nation turque, qui présente l'Hpect 
d'an bloc granitique, dans son union na• 
tionale san11 pareille, apprécie la politi· 
que de sages~e de notre président du 
Conseil qui a trouvé la juste approba­
tion tant de notre cher Président de la 
République lsmet lnônü que de la G.A.N. 
Cette politique elle l'a fait 1ienne avec 
foi et reconnaissance. 

Le discours du Prési· 
dent du Conseil 

Mais, à côté de ers identités, il y a des 
points qui n'ent rien de commun avec 
les cireonstances qui, en 1812, réservè· 
redt un 11ort terrible aux armées de Na­
poléon. 

Alon, les moyens de transpert et les pos 
sibités d'assurer des munitions et les armes 
de guerre étaient entièrement différents. 
Napoléon opérait au coeur de l'hiver, et 
nous sommes au beau milieu de l'été. 

Il est facile d' ordenner de détruire la 
moisson, de tout transformer en un dé· 
sert ; tout en ne doutant pu de la vo· 
lonté des Russes d'exécuter de tout leur 
coeur c.e~ ordre. et de _la foi, de l'esprit 
de sacnf1ce qui les animent, il n'en de· 
meure pas moins que n'est pas chese 
facile ni même pouible que de détruire 
dans un bref laps de tempi la moisson 
qui St" trouve dans les charaps. Tout ce 
que, .l'on p_eut attendre, c'est que l'on 
parvienne a emporter au cours de la re­
traite précipitée, ll"s armes transporta­
bles et que l'on puisse détruire les ponts 
et les fabriques. 

Dans ces conditions, seus prétexte 
que Napoléon a subi un désastre. s'at· 
tendre à ce que M. Hitler en eesuie un 
au~~i n'est qu'une conselation gratuite. 

L' évolution ultérieure de la lutte en 
Ru~sie est subordonné" à ce facteur : 
les Russes parviendront-ils à retirer à 

L'éditoriÔU.te de ~e journal tt".mps le gros de leurs forces et de leur 
souligne combien il est malaisé, matériel ? Si oui, c'est-à-dire s'ils par· 

viennent à constituer un front de mil· 
pour un ch#!/ de gouvernement, liers de kilomètres, à y retenir les Alle· 
dans l'état actuel du monde, de m.aods et à obliger à y livrer une guerre 
prononcer dea discoar.s et r~nd longue, le bénéfice de la roerre·éclair 
hommage à l'habileté •••c la· du début sera perdu rraduellement. La 
quelle le Dr Sayàam s'est tiré stabilité du front intérieur allemand et 

les capacités d'offensive vers l'Ouest 
àe cette tâche : des Allemands pourraient en être com· 

Au Nord et au Sud de la Turquie,des promises. C'est-à-dire 411ue pour neulra· 
millions d'être humains se battent au· liser la différence entre 1812 et 1941 
jourd'hni de la façon la plus terrible. Si d11 point de vue des facteurs c vitessu 
daos de pareilles cironstances, notre et < moyens "• et pour 'lUe le sort de 
pays trouve la possibilité de vivre dans M. Hitler puisse être semblaile à celui 
le calme t.t la paix, nous sommes rede- de Napaléon, il faut que le facteur 
v&bles à la façon dont notre gouverne- • temps • puisse arir en faveur des 
.. ent sait profiter au bon momeat des Russes. 
dispositions amicales qui sont œanifes. 

U:S CHAUSSURES ENVOLEES 1 hir, déclioa 1ea titres et qualité•··' I 
U 1. •· •t • • d h ajauta· fell' ,, n c 1enl • eta1 presente ana c e7. un cor· • • 111 11 cir 

doanier cannu de ,Sehzadeba1i. Il lui fallait une - Je déi.ir~ _envuyer 6U Ltti· :,.rail 
1:,il I 

paire de botline1 en veau. Il avait d'ailleuu à l'llt demeuree a htanbul. Il 111e Jal· ~ ,1 
cet éaard des exigences trè1 définiu; lei 1ouli~n d"mml'nt de lui adreuer un man u• p''-" 

. d'. t 1 N · ,, "o , '" 
devaient être fait• d'une certaine façon et non usque. c re 001· e pourrit • un .,e 
pu autrement. un cheque, po11r cl' mont.nt, a {i 

Lee commiM ee mirent en eiuatre pour .atiafaire rupondante d 'htanbul~ ,,f&)I' I 
C. I' · · e ~t' 1 '.J 

notre homme. Mai1 rien de ce qu'on lu' offrait __ e•t a un service q111 n 101e (e l'i 
n'avait l'heur de lui pl•ire , Finalement il dai .. na faux intpl'cteur veua 1éance ten. d11

. ,j .. , 100 61r, 
trouver une paire de chanuure. à sa convenance. La dame Fatma entra t'n pol9"

1 
•1 iO (i 

1 
• • 1 .. 1 ,.,, 

Mai1 cette fois, ce fut le prix qui lui semltla te présenta à l'adreHe qui UI e dil 
1 

exceuif. Il voulut entamer un marchandare en encai11a la contre ·valeur ,an• 1 
ab1urlie. Paur des chauuures étiquettéea 12 Ltqs cune. 'e '

11 ll 
·1 f 0 1 '~ . ' enue .il t 
1 eo of rait, uns sourciller, 6 l r, tout ce a n eta1t qu une •t e~ _.. 

'ï "'' ,, .. 
Cette f1i1, le propriétaire de l'établiul'ment Sur le modèl" du chèque qu 

1 9 
, •" ~ 

s'impatienta. Il donna l'ordre de remettre lei mains l'habile Nuri en dre.sa ;:;o t.'~~~1' 
boites de 1oulier1 dans lf!ur rayon en re<Prf'tlant dei montant• de 1100 et de él°'' 11 IJ • ... • • 1 • fi1nt n ,,,, f' 
d avoir pPrdu un temp• 1 j précieux po·ir un pa· 1m11a a 111natur!' du trup con • I• ,1 
reil ehaland. ki~ehir. Fatma, déjà connu.e 

8

1e!I dt 
Comme lt"1 commi11 s'exécutaient en maugréant tnonction p1éc~Jenle, eoca

1
•

5
• ,t , 

cnntre l'odieux individp, ile •'aperçurent que l'une taots su1dit1. li !, rt' 
dei boîtes était singulièrement Jérère. Rien d'é· Tout11fuu11 à qu~lque jour~ de 1 dt ~;,rt' ~ 
tennant à cela, elle était vide 1 de proviace et ion correllpond•Dt Jé~11 

ff JI ,~ 
' r . h ·e f11 ''" 

De toute évidence le grinchoux client de tout •exp iquerent. La iuperc cri 1 • ,u li 1,..•1 
à! 'heure auit dû afaireo le coup. Comme il ve· On eat porveu~ à retro~ve; cf~Jle\I'~· i I~ 1 
nait à peiae èe quitter le matasin, un ageat de coquet coup d11 filet. JI, oien 1 11rd'' ~F \"' t 

r tri .. uo1I dit des pénalité• 
0 

1vl" \ 
po tee, mandé en toute hâte, put le retrouver. pO i' c· A l'i111truc1ion de l'•ffaire s~l'I A11•' 

eat un certain Recep car. Il avast, dan1 ET v • 
chacune du paches de ton élc;gant pardeuus LE JALOUX JI e1' ,. 
qu'il tenait replié eur le hrM, l'une des bottines Mehmed est âgé de 22 ,.ns· f 

''I •t d b 1· habite à Beykur.. • ; .,ot 0 
qu 1 nna1 e su ti 11er avec tanl de souveraine f ocr b~' 
habileté. li y a un an il 11'était .'''p8~11r' 

Reeep Acar a comparu devant la première jalie f~e, ~aciye, habi1ut a ,t••'\~ 
chambre péaale du tribunal esuntiel. Apr~ io· auyu, 0

• 
2• ·y• Ir 11• 0

1 

terrogatoire et e11 attendant la eonvocatioo de Or, cea tempe derniru. ~:c
1

.f11•'? ~-' I• 
nouve1u:i: té1111in1, son iocart"ération a été er- ion promi1. La perapecllV • ,ff1rt' ,.,,.., .1 \1 
donnée. avanta1eu1e lui avait·ellc éte •1,it • t._~' ~1 1 

LES TROIS CHEQUES 11it pat encore. Or, Mehrntd e ,11 r''/ ~I 
il était 1urtoot jaloux. f'••cé'.,w· t 't 

Muri eat homme de reuourcea. Il était venu il 
Y a quelquea moi1 d'Izmir at avait pris loge1Deat 
avec 1a femme Fatma aux environs de Süleyma· 
niye. ll 1e fai1ait pauer pour ua négociant en 
tabac quoiq11~, en réalité le trafic auquel il 1e 
livre 1oit d ' un genre tout différent. 

Récemml'nt, il était parti pour E1ki1ehir, lai .. -
sant H femme en notre ville. Là, il chanrea de 
•qualité• et prétendit être ••• inspecteur du Ca· 
liastre. Il H rendit chu nn nérociant d'Esld~e-

Il attendit l'autre mati• 91 1 

,,od i11""'' 1 

et lui demanda eompte de 
11 

0 111"1 l'i 
t " .;O 

eut un re.te d'impatieDc• e po'', 1 

explication. • 8 1°'c,"'"' JI 
fou de fureur, Mehrned ur fill•• fi ~ 

en larda le corps de la jeu~• 1rt1~ 1 ~'' I 
· 1 r•"11 Il' e coup de couteau a 1am• • • 1•blif' ,~ 

N . . • t.:. • • .. ac1ye a ete tran1por "V f 1 ,~ 
Haydarp•,, hors d'état Je ~té• 
. •t" •''" t11n. Son arreueur a e c 
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détruits au sol et qui a été communi­l qué le 22 juin eat de beaucoup plus 
• élevé que celui qui a pu être observé. 
J Dan• la lutte contre l'Angleterre, 
\ les forces aériennes allemandea ont 

Les Républiques de l 'Unic· 
soviétique 

~O~ ~~ - 'u • coolé 1ur 1~ littoral oriental de l'An· 
L' Azerbeidjan -

·,~ r.. · u1~ t1'ALIEN • c01muuN1QuEs A o Son ·m o t p · t J B• "~ars dei côte• d'un déplacement total de N LAIS 1 p r ance au OIO ue 
te~~~lQ crleterre deuY. navir's de 1urveillance 

~f· ll~br armés anglais repcussés 1.000 t. et ont endommagé un vap,ur Quarante huit heures vue écenomique 

Cd

'.,,.. 1r
1
·q,, •uk, _ la de' fen•e de i''A- marchand, aux environs de Landsends b b '!d· ~.uharr;_em Fe1zi To1ay l."•m"Ttence dans le I' \1 0 sans om es en Angldterre .. 1a1v1r1·Efkar» UDtl iatérH,ante 9érie d 'étude. 

• 1., e 0 . par une bombe qui l'a atteint t:D sur les peuplet de l'Uaien S oviétique . 
tlt 1 hC)ho.b rtentale.- Un hôpital plein. Loodres, 4. A. A. - Le ministère de Le premier de ces peuples, •ar •rdr• 

c 'Il ardé 1 A 1 . l'Air annonce : r .. tl· oar es n~ ais Les attaques dirigéea de jour et de alphabétiqae. est l' Azerlteidjan. Et DOUi :;i ~~lti.. à Gondar nuit contre l'Angleterre par lei avions Aucun avion allemand n'a paru au· 1 entamerons donc par ce paya, dont la 
j~I ~, d11' 4. A.A. - CetmU\uniqué No. de combat allemands ont eu toot par· dessus de l'Angleterre cette nuit, p~~ulation est e? majorité turque, la 

~1 • G . l" c' eat la deuxit:me nu1't d'1· t• t t 1 serte de nos articles. t 
; t 1e d l' · V .. ~s h , 1 zer e1•1an e ait, avant a préser.ate o~ ~'it 

1
. 11rtin héral du forces I t1cu ierement pour obJ'ectif les instal- nac ion o a e L'A b •.J· ' t · 1 

11 
Il' A. • nne1 : 

1
1ation1 des ports du Sud-Ouest et du e ennemi. otcl -. eures qu aucune l guerre, l'ulle des onze Ré1tublique1 for-

,.~ ~' •tfri~ue du Nord une pou1sée de Sud-Est de l'Anl"leterre. bembe ~·a été jetée sur l'Angleterre. 1 mant l' URSS. Ultérieurement, ce nom· 
1.~'111iLlllea anglais sur le front de 1 Au cours du tentatives d'incursions,, .. mais reprise des bombarde- bre fut porté à 16 par l'adjonction de 

'

• ~ " fut f 1 d d j 5 nouvelles Républiques. 
~ '. . re ou éc par le ft'u de et es attaques es avions anglai1 sur ments aujourJ'hui 1~.tf ~'· ttillerie. Nos formations aé· le littoral de la Manche, lea avions al· L d Ceux qui parlent le turc en URSS 

0
• co . 1 cm rrs, AA. -Les avion~ allemands T · d 11 R hl" 

I! ~~t· nhnuèrt'nt à pilo.,ner les lemands et les batterie• de D. C. A. t tl é l rots e ces épu 1ques sont ~, " lo
11 

d T b on a aqu e Cf'ntre de l' Anglderre. peuplée~ par d .. , nations de race slave. 
~l s e obrouk et bombar- ont a attu 11 appareil• ennemis ; nous lis ont jeté des bombes sur deux villes. L R · bl" G .J R ' \ln • li a •'pu 1que ranae ussienne qui a 

l 
I•. 1triportant centre ferroviai- avons perdu 2 machine1. Y a eu des dérât, des blessés et des · l M lé R 

1 

~at d . . tués. p~tH cap•.t a .e o ~co n est appe e épu· 
~1111 e Marsa·Ma~rouh. Hier, la nuit, du bombes incen· bhque federale> étant donn~ qu'elle 

•1ittni effectua quelque• incur- diairei; et explosives ont été lancée. La guerre en Afrique et en Syrie grgupe un r rand nombre de républiques 
'dt~ Îripoli et rnr quelquels loca- en plusieurs endroih de l'Allemagne Le Caire, 4. A.A.- Communiqu.O du autoneme~, pgur la plupart habitées par 

d 
a rêaion de Bencrhaz1·. On ,·,. septentrionale et occ1"d•ntale. Des per- Q r Gé . 1 b . des musulmans, Turcs ou To•traniens. La 

1. c, d. 6~ a "" O~ii:n;~r nera nt an nique du Moyen· Crimée, le Daghestan, le Ta taris tan 18 
1itl, egata aux quartiers réai· tes ont eu lieu parmi la population Bachkudistan fent partie de cette' fé· 
~ l\f '.t quelques victime1. civile, mais elles 1out fort peu considé- En Libye, dans les secteurs de To· dé ration. 

ta tique Orientale une de nos rables. A Bremen, il y a des dom- brouk et de la frontière, l'artille:·ie a La population de ' des RépuDliques 
\~b• •outint avec succès un com- mages inaignifianta dan• la zone de ~té à nouveau en action. de première catégorie qui censtituent 
\~ tné a d d G (G Il l" . d A D d Malgré l'obstacle causé, en Abyssi· l'Union Sovié t ique par le turc. Ce sont 
~ ) 

1 
f . u au e ora a a et econom1e e guerre. ortmuo , l' Azerbeidjan, au Caucase, et les Répu· 

~ -~Il hgeant des pertes con1idé- dea incendiu de toits ont pu être nie, par la violence des pluies, dans bliquu de I' A'ie Centrale ou Turkestan. 
\ il l( adversaires. éteints rapidement avant qu'ils aient tous les secteurs, nos opérations 1e dé- Les deux Réoubliqut'!I du Cauca~e •e 
~ll~P~ateit, anglais effectuèrent le temps de s'étendre. Les chasseurs veloppent de façon satisfaisante. sont ai turqu~s ni slavei.; elles so . ~ ha-

\'~ba~~lon dan• la zone de Gondar allemands et les batteries de D. C. A. En Syrie, la garnison de Palmyre bitées par des populations autol''1' o~es. 
" l 1.1 h · 300 Ce sont la Géorgie el l'Arménie. 
~ t~ n ê1pital . Un avion fut ont abattu dix dei avion• anglais as- comprenant environ soldats de 

flaum'!s par notre D.C.A. aaillant1. Vichy s'e!lt rendue aux troupes an- Une rég ion très riche 
L'avance sur le front finlandais ... rlaiaes. La superficie de l' Azerbeidjan n'est 

1 H 1 
. k' 4 A Les troupes hindous ont occupe' h1·er pas considérable .. Mais ce pays re · .t une 

~ sin 1, . . A. - Communiqué du m o t d l d · d 
G Q G f

• 1 d De i 0 t , S t p r ance mon ia e, u point . ilue 

l 
. . . in an ais: .yr zor. 0 Y a cap ttre. canons, 2 économique. Par le noaibre et la 1 !h•sse 
Depuia que lei Soviets commet- avions et beaucoup de voitures. Deux de ses gisements, il vient au o. emier 

'" ·~~!JI~~~ tant des actes de guerre contre la ponta ont été trouvés ab1olument in· 1 rang parmi les pays producteur• j., pé· 
.'l,l'ti. Fi'nlande tacts. trole dans le monde entier. Il . ,.0 duit 

~\J .,.. avaient commencé à alta- · d 

l 
~I Dans les autres 1ecteurs rien d'im- aus~i u coton (et c'est même, à cet 

eQ Ql.JF. AU,F.MAND quer par avions la population civile de portant à aianaler. ' 'égard, u.n pays de. première imJ>O' . a n ce) 
Ire la Finland io, l'armée s'est livrée aux •- de la soie. des fru1h, du tabac. S ·s ri-

t
" e~t ,uP~s allemandes cont'1- (\pératiens suiYantes : • !Z!!E- ~. . 'L - _!_. -· - """"-- ch.esse. s minières sont coosi :iérables. Du ., " T eneke Nlahalleleri " f t · • o,.,. ~ Poursu1'te de l'armée Il y a eu quelques combah d'impor· ai. ~e sa position an lieu de passage 

1 

":a. lSQ ~.. t d . Nous empruntons au • Son Posta • oblige d; to~tes 1 .. , routes de l' ancieo 
f" "ttn· ,, retraite - L'action auce secon aire entre les avant-garde. les réfltxions suivantes : monde, tl a 1oué un grand rôle histori· 

11F 1
1
.t ~tEl d • et les groupe• de reconnaissance. L'en- T 1 f . que. Il o·•cupe aus~1· une place part 

11 t e l'aviation d R · h < raven~z es rentières de Turquie. a 
..1 e u e1c • nemi a attaqué partout le long de notre T t 1 · f dan~ la littérature mond1'ale. 

ft,Jt l'ti Cont ou e!l es 'tallons erroviaires des pays 
I•"' 1, e. ........ re le commerce ma- frontière. Partout 1es attaque• ont été é.trangères, Y. coi:npris c~lles de Bulga· Un centre intellectuel 
tJ'ill' Q eter les attaques contre repou11ées. Nos troupes ont occupé n e, ~ont un iard1n fleuri. ~es ~répos.és Le di ,trict de Nahtchivan, qui s'enfonce 
•'; te.- les incursions de quelques positions importantes en ter- sont tous. gens de belle. taille, bien mis. comme un poignard à trav~rs l'Arménie 
e '1b la R A F ritoire 1oviétique. SoLven t ib parle_nt plu~ieurs l•.ngues. 

1 
jusqu'à la Turetuic, tout en é tant consi· 

Il~ ~. A. A . . . Depui1 qoe nos troupes et les trou· . d ': pars peut etre pauvre ; il peut se dére autonome, forme une Jtartie inté-
lliarici • • - Communiqui: du r~ uir e a un tas de . baru .1ues : mais il 1 grante de l' Azerbeiàian. Quoique la zene 

1 : c111,.n1 deu forces armées al· pes all~mandes ont passé la frontière s efforce de donner a ceux qui le voient montaroeuse de KarRba~ · · . d~ . · t l d 1 F' I d po 1 · · f • d · o 1ouisse aussi ~'Pit d or1en a e e a ln an e septentrionale, ur a prem1e re oi.s un aspect attrayant, 'u1e certaine autonomie, elle n'a pas 
'""1t e l'état actuel dei route1, l'avance a progressé exactement aelon u~e. appar~nce de rachelse et de pros- de relations av,.c les pays étranac • . " e perttl'! 1 R 6 r na 

tilt des troupu soviétiques le plao. ·· avec es autres épubliques 'loviétiques. 
1, d •ana l. h 1 Dans la réafon de Hanaoe, v1·ve ac· lstanbnl est l'une des plu1 belles villes L' Azerbeidjan est l'un •es pays turcs 

~ f re ac e sur teu1 ea a a · · t d M 'de l'U R S S · 1•· ~ to t' •t · d' ·il · d q111 !!lo1en a 1 mon e. ais sans d .JUte • · · · • ou 1nstructioo est le • 
' lti nt Le f • · 1v1 e arh er1e e part et d'autre. 1 ( d · 1 ~ ilfld · 5 orces aerten- JJ~r crainte du mauvais oeil, ce qu'on P _us eve oppée. Les Turcs Azeri oot •i'.• 

1
.:s infligent des pertes , S~r.l~ front d~ aud, il o'y a eu que fait voir <i'abord aux vi~iteurs c'estla l deployé beaucoopd'efforts pour leciéve-

'~ t1-t· nnerni en retraite par 1 achvtte dea detachementa qui mi· misère ~or.11 de de c quartiers de fer loppement de la culture nationale non 
\t' p111.ea qui aont pouuéea jua- naient le terrain, qui patrouillaieot ou blanc• . La Municipalité a décidé de seulement au Caucue mais aus~i dans 

dll ~tnta très éloignés à l'in- allaient en reconnaissance. fai~e ?isparaitre ce pays de l'indirence les autres pa>:s turcs . . Et, de ce fait ils 
~ Cl'rit . , L ~1 A Il d qui.• étale avec .une complaiunce im· ont constitue. u.n elément important 

lr, .f Otre ennemi. es l es a an ont été occupées pudique et de faire de son emplacement pour. la. c:onsohàation de la solidarité et 

11 
' ~téll f front. d'attaque, la Bé-, pour auurer l~ur défe~se. un parc de verdure, un pays de la joie. de 1 " nt~e turqu;. 

fit_ I l\ll tanchte iur plusieurs Un sous·marJD ennemi a coulé bai Ne croyez pu cepeodant que ce soit LelJ ~ille~ de l Azerbei ijao et Bakou 
"".,tf 1 ~·ta : 0 td de Mavzin les force• dan1 notre champ de mines. là ,une d~cisio.n nouve.lle : il y a 30 ans e?. P,3~t1culter sont ~evenus de~ r entres 
;.1r,,; \r.,,llt. llt: atteint la fr~ntière rus- 1 No1 avions ont protégé nos voies 9u elle aetépm,..! Et si elle est appliquée, d ed1t1on turcs P.ar.m1 les. plus :mpor-

pf'' ~ l f a 30 ans de distance, c'est qu'il se tants. L-:s quotidiens qui y P" r:ti~sent 
, 1 , \ t b • errées, nos villes.Ils ont bombardé les 1 t .~r ~' •· llhll t . l , d t~o?vc . c~tte _feis u? président de ja Mn- en ang~e urque sont. lus dan s tontes 

c;i" 1.to
11 

Pa1&é en la posses· ratns, es aero romes et lei noeud1 n1c1pahte qn1 travulle pour de bon. l~s parties de la Russie. Les p 1blica-
ol / i Pea Il d t d l' · R t d' . li ~f , Il~ h' Il emandea et qui a e rou e1 e ennenu. éjouisson1-nous en , Mais notre 

1 ~n.s . un mte ectuel turc Azeri fc1itea à 
1 0 

1 
~ .L~~ ~t· Ier, de

1 
cartes de l'Etat· Nos avions de chasse et de combat joie sera teintée d'une certaine mélao· Tifhs a l'époque de l'absolutismi:- · uriste 

1f Ill; e tr
0 

• • l D C A c.elle .à .1'.idée que cela a été si long et le plu_s somltre, ont suscité l'in crêt le 
11' '- ;li t11t l uvées auui. Cea car· a1ns1 que a . . . ont abattu J·us l f 1 v • l e d • s1 d1H1c1le de trouver quelqu'un qui 1t us. v1 non seu ement en R1mi f, mais 
~· j tlt t1 Îdë er~ier voile qui re- qSu'~u 2 juillet au soir, 48 avions des comprfnne ... et qui travaille 1 • au:m eo Iran, ~n . Afghanistan, dans le 

t r fi \ ta ea d agression des So- ov1ets. T . . Turkestan chmo1s et dans l'em?ire ut-
'~,;of,, lt~~:tl1firrnent auui que ces ... et sur le front hongreis D ant pis pour les pigeons 1 ~omi8n. ~~jourd'hui éralemeot, les 

O' \' 'z es S · t 
1 

· B es marchands établis dans la ceur ec.o es !lupeneures de l' A zerbeidjan sont 
,,,•' I• 1:te..1 ov1e 11 ont mu t1- udapest, 4. A. A. - Stefani d é .J S 1 tres dévelo é ,.,. l l 1~'t -.rolllea jusqu'à la fron· Le chef de l'Etat·major des forces ar· es mosqu es •e ü tanahmed, Beyazid pp es. 

r-:. ~~, ~c mées hongroises commuoique : et Ayasofya v.endent, pour 5 pstr. une Le futur 
•" fi'/ ~ llpati N . mesure àe grames que les bonnes rens A l . , 

' l t11e on de la Beasaraltie os troupes qui avancent au-delà jettent aux pigeons qui peuplent la cour R . a su~te de 1 effondrement de la 
.~~,< 

1 

' i ~tl• et dea Etau baltea, il des Carpathu ont encore gal"né du de ces temples. , ussie t~a~iste p~ndaot la rrande guerre 
.J ''· ce, p t . N t i t' b b La Municipalité a ·1u•e· que c'est la· dl Azerbeid1an avait conquis son indépen-

.,.o,r-1 • ~ c ays que 90 néro· erra1n. o re av a ion a om ardé 6 l u ' 11'' oura d ff 1 l une forme de mendicité travestie et ue ance avec e cooc.oun des troupes tur· 
,~,,. I '~~' ~t:ë p: ~~ l~ps de temps. e 1cacement es CO onne ennemies en d'autre part, les •uées de raaien ~ai quest ro1~nt l~ période entre l'effondre-
! ' .JI • de . r e a 814. Une rdraite. vivent en ces lieux contribuent à ren- dmenl e emp'.!'e ol'~toman et le début 
114"'.î rn1ers . t . b. d 1 d 1 • h e a guerre .e iudépe d t • ,;r \ tt e aient 1en or- S b b re pus ar ue a tac e des prépesés l'A b 'd' . .n ance orque, 
~' \t de l' a i i: G. PRIMI chargés de maintenir la propreté publi· d z.er M ~an.lput ma1.aten1r son indépen· 

tttldt enquête des officier11 Ul?lumi Nt:4riy t Müdilrfl ' que. Par cona.Oquent la vente de g~o i- t anci:, ais i a été forc é ensuite d'en-
o... C EMlL SIUFl 1 · . . . . 1 r r <i nou-.reau dans l' U · d Ré qll ... es nes pour es p1reoas a ete mterd1te etl bl' . . mon es pu-

t le no ~ccupé1 par les Miin~ Matbu1u eeux qui continueraient à s'y livrer se· d .•que~ sov1édhques .. Ses destinées futures 
ni re des avions Ga.latri., Gfünrifü S olralr NC1. S2 ront diri2é1 sur l'Asile des pauvres epedn' r1ont e1s resultats de la ruerre · mon 1a e actue le. 
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t ' 

f Le traité de 1928 est également en 1 L 
1 vigueur pour no1n et les relatiens turco·! a 

'\ . 1· . 1ta 1ennes suivent un cours amical, cen· 
!t formément à ses bases. 

les rapp1rts turco-anglais 

perte du , 
''Waterh•" 

V 0·15 UVf'Z tons les débats qui ont en c 1 t 1 53.. d t r don 
lieu à la Chambre des Commune!! après ·1 es e ieme es roye je 

Il Lia cod~clu~ion. dtu trai~é turcol·allemar.d., perte est officiellement annone 

parcoure 

la physionornie du marché d'Istanbul I e1 1verses m ervenlions que e premier 

! 
britannique Churr.hill a faite~ au cour.i -=-=-:\\\= -

de ces débats d le discours qu'a pronon· Camlnrra S A A _ Le croi~ell' 
cé lt: ser.rHaire principal aux affaires 1 t 1. W t' h, • • •t · le' · · Ed . ra 1en a er en a e e con 

1 
etrageres en, ont montre au monde . , . . . . é 
sur ttuelles ba<1 .. s s'appuient les relations nem1. L ettmpage a ete c;auv · 1 J 

BLE j dernièrernent. Il cote à nouveau 200 I turco·brit~nnique~. j N. D. L. R. _ Le Waterhttl e: ' 

On remarque une grande stabilité dans les prix 

Comme lors de notre dernière revue f points. . Les nations turque et anglai:.e, se con· d t d 1 lOO t fih111 

da •arcbé, seule la qualité dar a enre· P~r co?tre les autre!! catégories r•slent ' naissent et se comprennent mutuellemf'nt es royer e · . . oones, ·rie d~.t 
ristré une certaine fluctuation. Elle est stahennaires: avec une parfaitt: mâturité poli1iquf",elles noeuds. 1l apparhent a une se ,,, 
passée, en effet, de 9. 3 1/4 à 9. 10, ce <O~lak:. : 215 ont porté leurs relations au niveau de con· unitée~ datant de 1917· 18, dont 

1 li'/ 
qui constitue un gain appréciable. <Cengeilu: 160 fiance, de respect d'amitié qu'elles ont été cédées à la marine auitr• 0 

Les autres catégories 1ont cotées ainsi: <Deri> 14S j aujourd'hui. 1 L'équipage co11tptait 134 hornin~'· ·tt 1 
Extra: 9.30 • Kaba • J4S 1 A mainte~ occasions, la nation anglaise unités de cette classe ont déia e;!~ 
Tendre: ,,10 <Sari ,. 147 ,20 a éprouvé la fidélité du Turc à 50n en- t 't t t M 'd"t anée, P 1 
E t d 9 20 LAINE 1 t 1, · 1 · f · rm es, ou es en e 1 err .,.f x ra ur: • ~agemen , a compn) et u1 a ait con· d 3 \fl • 

SEIGLE ET AIS C 
· · f1'· ne• plupart da fait d'attaque e n 1 M e compartiment 11e caractérise tou· a , :· . . . . . f' 

Le seigle se maintient teujours à 7.10 jours par sa stabilit~ Les prix enregis-l . J " 1 la c~nv1_cbon que_ la comprehen· guerre ita~iens. . . deftr' I 
pstr. trés sont similaires à ceux relevés il yl' 11011 m.,ntree a notre egard dans les Le Wafe,.hen est le 531e111e 0t 

Quant au maïs, il est stable pour la a plus d'un mois: interventions et les discoar1 dont je dont la destruction est officielleO'e 
qualité blanche: 8.7, aais le spécimen Anatolie : 68 vi~ns de parler ne peut se présenter noncée. 
jaune est en hauoe: àe 8.1 ptrs. à 8.20. Thrace · 81 qu entre deux pays qui ne doutent pas 
AVOINE ET ORGE HUILE D'OLIVE • l'un de l'autre. 

La première céréale nommée est e11 L'huile • extra • conserve son pnx de Les hommes d'Etat britanniques sa· 
&Uîmentatien: 7.36·8.10. la ~emaine écoulée: 78.20 ptrs. nient d'ailleurs que la politiq11e de la 

L'orre de brasserie n'a pas subi de L'huile pour savon e•t haussier; il a dTurqu_i ~ spe développait dans cette voie 
variation depui! une semaine: 7.12,5. atteint SS ptrs contre 51.28 antérieure· lei patxd. ~r c.onséquent .le traité iurco• 
., l' f · t b · ment. L'huile de table marque 66 •tr.s. a eman ° a rien qui pmsse les !lllrpren· 
rar contre orre ourragere es en ais- r- dre. Malgré cela, le fait de considérer 
se, rc t'ulant de 7.20 7.15. comme auparavant. dans un esprit sincère et avec compré· 
OPIL1' 1 BEURRES hcnsion l'action de son alliée, qui con· 

La c .itation de la qualité fine de cette Contrairement aux aemaines passées, clut un traité d'amitié avec son plu~ 
111arcl1·1 1di e est de 11 Ltq9, soit une lf!S beurrea n'ont enregistré aucune flue· grand ennemi - amitié à laquelle on 
augm• tation notable de 1 Lttt· La qua· tuation 1érieu9e. Latendance à la haus1e sait qu'il restera fiiêle - con'ltitue une 
lité c:.:.>bu est au même pnlier que pré· semble être enrayée. Les cotations 'ont vertue propre à une nation de gentle· 
céè"rr .1ent: 5.50 Ltqs. présenternent les suivantej: men, dans le vrai sens du mot, vertu 
NOIS: TTES Urfa 1 : 16S lque je ressens un plaisir particulier de 

Kar~ : HO relever ici. 

Le fils ~u m3réchal Milne prison~ 
e' 

Il servait dans le proc~ 
Orient 

'~ aanooc rr 
Londres, 4. A. A. - On 

1 
e 

Mill'" le major Georga Douglas ~fil~ 

unique du feld-maréchal lord ,,it J 

été fait prisonnier. Le major ser. 1•1f1 
't • 

le ftroch"!·Orient. li manttu•• 
depuis pl'u. 

A r-:.rt la qualité •tombulD qui a aubi 
une p •te de S points (70·65), les autres 
catég1 ies demeurent fixes: CITRON 

Trabzon: 125 Intense activité d' 
Un p~int qui vous a fait l'aviation ltalier1'11 

de la peine -~- rdS Décortiquées ciivri>: 8S. 
Non déc,>rtiquées 18. 

MOHAIR 

Aucune mention 
gure à la cote. 

OEUFS 

d.e ce prodait ne fi· 

L'•ana œal> s'est repris cette semaine Le prix de la caisse de 1.4'40 oeufs 
et a récupéré la perte qu'il avait subie (grands) est passée de 24 Ltqs à 25 Ltqs. 

Le discours du Dr. Saydam au Parlement 
Le gouverraement 

à l'égard de 
se montre 
toutes les 

très sensible 
rumeurs 

(Suite de la première page) 1 humanitaire, combien il fut plein tle 
nous ne c'han~era. ~~s, àe même _que bonne uolonté. Mais dès ce jour,l'ac­
notre ~ymp.ath1e . a. 1 erard des Syriens tioité qae nous aeton• déployée pen­
ne sera pomt alteree. tlant que cette lutte pour la aie 

La guerre germano-soviétique 
En présence de la ruerre germano· 

. soviétique, la Turquie n'a pu hésité à 
adepter et à proclamer immédiatt"ment 
l'attitude toute nalarelle découlant de sa 
politique et de sa potition géographique 
et vot re gouvernement a communiqué 
Gfficie e11Hnt aux puissances la neutrali­
té de "' Turquie en présence de la situ· 
ation créée par cette guerre. 

cantinue encore avec toute sa ri-
1ueur, la valeur que nous a:oons ac· 
cordée à nos amitiés et à nos enga. 
g~ments, ainsi qae notre fitlélité à 
la parole donnée, nous ont déjà per­
mis de nous présenter la t•te haute 
devant le monde ciflilisé. 

Le di.scours du Führer 

Honorables MeHÎeurs, Malte et Chypre sont bornb
3 

re 
Toujours dans les discours et les pu· ·1• 1 

• 11S 1 
blications des temps derniers, un p oiot Londres, S-A.A.- Les av•~ f,4•11e· 
s'est aessiné, qui, je le sais, VOQI a fait en grand nombre, ont atta~UC {iOof 

de la peine. ont été repoussés par le•. ~ie11 1 

De• bo•che• ol•clelles ont préten· chasse anîlais. Un avion 1t• 00--
lia et d'autr~ boaches otHclelles ••- t ell 
verse• ont démenti que des aspirations abattu, un aatre gravemen 1.1bÎ ~~ 11 
ont été ma111featéea ~ar une partie de les avions anglais n'ont pa• • et oo 
notre pay•. Je n'ai pBll l'intention de Lei avions italiens ent proll 

14 m'arrêter sur ces ai.pirations et de for- deux attaques sur Chypre. • 1111e 
ger des jugements. Mals Je voudrai~ A Famagousta, ils ont jete .d9ef 
•ealement dire qae, dè• le premier . · CP ·t 
Jour, votre gouvernement a suivi av•• bombes, mais sans réuu1r a 1 1111 

•enalblllté toutes ce• oou.velles et n'e•t dégât. Les avions ennemis .:~eilldr' 
pas resté lodllléreot ao lalt q11e ces en mer, un chalutier sans l 
paroles, mê,.e si elles étalent da do- •-"'"!!--~1!!1!~~~!!!11'~~ 
malne des llluslons, aient été ehucho­
tée11 de bouche à l'oreille. 

Je /leux voas assurer avec toute 
ma force que demain, comme au­
jourd'hui nous montrerons la même 
sensi/,ilité et en suivant de près des 
activités de ce g enre, n'importe où 
et entre qui elles se manifestent, 
nous ne manquerons pris de prendre 
les décisions et les mesures requises. 

lstaobul, 4 Juillet 1941 

-- -
Ergani 
Sivas-Erzurum 

Sivas-Erzurum Cette ligne de conduite est conforme 
aaa positions contractuelles el elle est la 
voie ln p)u9 indiquée et la plus salutaire 
du point de vue des intérêts de la Tur· 
quie. 

Le<i paroles que dans son discours du j 
4 mai, le. cbe~ de l'Etat allemand Hitler, 1 L'union de la nation turque autour 
a employees a l'égard de notre pays en 
relevant 1a valeur qu'il attachait à l'ami- de son grand Chef 

~ivas-Erznrum 

Banque Centrale au 

La reconnaissance internationale 
du rôle de la Turquie 

Messieurs. 
Toujours au c;o11rs de ces mois écou­

Hs, les di ~cours prononcé• pa .. diven 
hommes d'Etat ont constitué les élé • 
ment9 important. de l'activité politique. 

San• m'arrêter sur les significations 
généralea de ees discours, je veux men· 
tiooaer tout spécialement que lea passa· 
ges qui nous concernent dans chacun d' 
eux, ain!i que los propos qui dénotent 
q11e la politique qae nous avons suivie de 
tout temps n'a rien qui puisse porter at· 
teinte à qui que ce soit, ont fourni l'oc. 
casion, même parmi les belligérants, à 
une identité d'opinion et tt•e ceci est un 
signe de bon Hgure pour les destinées 
du m ode. 

L'histoire enregistrera un jour 
comhien au cours de cette lutte gi· 
g;mtesfue, le rôle de la Tarquie fat 

tié turco-allemande, constituèrent des 
mots qui s'adre~sèrent au coeur de la 
nation turque entière où ils eurent, ainsi 
que v.ius l'a déjà dit le ministre de, af­
fairl"s étrangères, de sincères échos. 

Je considère de mon devoir de l'en 
remercier chaleureuse:nent du ha!lt de 
celte tribune. Nos sentimenh ~nvers la 
grande nation allemande sent identiques. 
Et nous sommes un peuple qui a;>précie 
à sa juste valeur la parole et l'amitié de 
c~tte nation et qui a du respect pour 
la haute place qu'elle occupe dans le 
monde civili9é. 

Nous espérons de tout coeur qu'aucun 
peison de malentendu ne se mêle doré­
navant à l'atmosphère saine .:de l'amitié 
que nous avons t>claircie et reuuscitée. 

L'amitié turco-italienne 
Lo chef du gouvernement italien Mus· 

solini nous adresse également des paroles 
amicales dans son discours du 10 iuin. 
Je voudrais aussi l'en remercier devant 
votre haute Assemblée. 

Hon0rables m'l1sieurJ , 
Notre chère patrie qui a pu rester iu!I· 

qu'aujourd'h•Ji loin des malheurs de la 
guerre, au milieu de cette calamité qui 
ébranle les fondements de l'univer!I, doit 
ce bonheur aux sentiments chevaltires· 
ques, loyaux et francs inhérents à l'âme 
de la nation turque et à la conviction et 
à l'ét1't d'union nationale autour de son 
grand chef. 

La volonté inébranlable de notre na· 
tion, les sentiments de re~pect qu'elle 
nourrit envers to11s ceux qui la resprc· 
tent, l'amou~ qu'elle ressent dans :ion 
coeur pour tout coeur qui l'aime, cons· 
titu ront pour noas, demain, tout com· 
me jusqu'à présent, l'élément le pins fort 
pour notre coo<1ervation. 

Votre gouvernement, eo raffermissant 
davantage par votre soutien la force fi u' 
il puise dans ces qualités, a la ferme vo· 
lonlé de march.r avec dignité, calme et 
vigilance, dans la voie que vous avez 
tracée. 
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